
Madame, monsieur,


Curiosité et ouverture sont pour moi un essentiel dans mes études et plus largement dans ma vie. 
Ainsi, il est important pour moi d’accumuler tout ce que je peux, théorie comme pratique, pour 
avoir une vision d’ensemble la plus grande possible en toute éventualité. Autour de cette intention 
directrice, le contact avec les autres, la bonne communication et le plaisir simple de rire 
s’ajoutent. 


Ensuite, mon cursus actuel en CPGE (arts appliqués et design) sont pour moi plus que des portes 
ouvertes, ce sont aussi des moyens d’explorer de nombreux domaines du design et de l’art. Mon 
appétence se porte principalement sur l’image (photo, illustration, cinéma, etc.), domaine que 
j’aimerais approfondir au côté de l’espace et de l’objet. C’est en cela que la scénographie me 
semble être un fil conducteur qui me permettait d’articuler ces diverses pratiques. Ainsi, dans un 
avenir idéal, j’envisage une poursuite dans le domaine du décor de cinéma pour progressivement 
atteindre un poste de chef décorateur. Aussi, avec les expériences accumulées, cela pourrait 
maintenir une certaine flexibilité pour rebondir à chaque impasse. 


La prépa m’a donné beaucoup plus de confiance vis-à-vis des concours prochains, Avec de la 
persévérance et du travail, je pense pouvoir accéder à une haute école tel que l’ENSAD, la HEAR, 
l’ENSAT ou bien la Cambre. 


Les difficultés dans mon parcours sont essentiellement des troubles de l’apprentissage, 
notamment la dysorthographie et la dysgraphie, qui me handicapent à l’écrit, au côté de difficulté 
familial (divorce de mes parents en cours) et financières (surendettement de mes parents, seule 
ma mère m’aide financièrement). Pour faire face à cela, je travaille davantage ma rédaction avec 
des aides scolaires tout en compensant cette graphie par le dessin. Aussi, ma finance de la vie 
étudiante et le matériel se fait au moyen de job d’été et mission d’intérims. 


De fait, la motivation de ma demande de bourse est la baisse de revenue que j’aurai l’année 
prochaine à cause des deux mois de stage obligatoire pour la CPGE. Il ne me reste qu’août pour 
un job, ce qui ne suffirait pas à financer mon année, d’autant que même ce mois serait nécessaire 
pour pouvoir réaliser mes devoirs d’été. Pouvoir avoir une source supplémentaire de revenue 
l’année prochaine serait un confort nécessaire aussi pour les concours payants. 


Veuillez agréer, madame, monsieur, mes plus sincères salutations. 

Émilien Monnier



